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Le Comité international de la Croix-Rouge (CICR) est une 
organisation humanitaire, impartiale, neutre et indépen-
dante. Sa mission exclusivement humanitaire est de pro-
téger la vie et la dignité des victimes de conflits armés et 
d’autres situations de violence, et de leur porter assistance. 
Présent en République démocratique du Congo (RDC) de-
puis 36 ans, le CICR maintient une délégation à Kinshasa, 
des sous-délégations à Bukavu, Goma, Kisangani et Lu-
bumbashi ainsi que des bureaux à Beni, Dungu, Kananga, 
Manono et Uvira.

Prévenir les violences à l’encontre de la 
population civile

En 2013, le CICR a poursuivi ses efforts visant à protéger la 
population civile en RDC des conséquences de conflits armés 
et d’autres situations de violence qui frappent certaines ré-
gions du pays. Dans ce cadre, il a maintenu et augmenté sa 
présence aux côtés des populations de ces zones et renforcé 
son dialogue confidentiel avec les acteurs armés étatiques et 
non étatiques. Les allégations de violations du droit interna-
tional humanitaire constatées par ses équipes sur le terrain 
ont donné lieu à plus de 235 interventions confidentielles 
auprès des différents porteurs d’armes. Chacune d’elles a fait 
l’objet d’un suivi.

Rendre visite aux personnes privées de liberté

Afin de promouvoir un traitement humain et des conditions 
de détention conformes aux lois congolaises et aux standards 
internationaux, le CICR a poursuivi ses visites aux personnes 
privées de liberté présentes dans des lieux de détention.

En 2013, le CICR a :
•	 effectué 280 visites auprès de 18’800 personnes détenues 

dans 74 lieux de détention civils ou militaires de la RDC et 
assuré le suivi individuel de près de 2’400 d’entre elles;

•	 offert aux détenus la possibilité de maintenir le contact 
avec leurs proches grâce aux messages Croix-Rouge (MCR). 
2’500 MCR ont été collectés et 2’100 ont été distribués.

Rassembler les familles séparées par les 
conflits

Les déplacements incessants et répétés que génèrent les 
conflits armés et les autres situations de violence en RDC ont 
provoqué de nombreuses séparations de membres de fa-
milles et particulièrement d’enfants, parfois au-delà des fron-
tières du pays. En collaboration avec la Croix-Rouge de la RDC 
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(CRRDC), le CICR a poursuivi ses efforts pour permettre aux 
familles séparées de se retrouver ou de reprendre contact en 
RDC ou dans les pays limitrophes.

En 2013 :
•	 1’400 enfants (parmi eux 600 enfants anciennement enrô-

lés auprès des forces et groupes armés) ont été réunifiés 
avec leurs familles en RDC. Le CICR a également rapatrié 60 
enfants pour les réunifier avec leurs proches dans des pays 
limitrophes;

•	 de plus, 364 enfants anciennement enrôlés auprès des 
forces et groupes armés, préalablement réunifiés, ont été 
visités par le CICR ou les volontaires de la Croix-Rouge de 
la RDC dans le but de vérifier s’ils sont intégrés dans leur 
famille et leur communauté. Selon leur âge, ils ont reçu soit 
un kit scolaire (comprenant un cartable 
garni de papeterie, du tissu pour l’uni-
forme), soit des outils (houes, pelles) ou 
des fournitures pour leur permettre de 
s’intégrer plus facilement;

•	 46’900 Messages Croix-Rouge (MCR) ont 
été collectés et 39’900 ont été distribués 
en RDC;

•	 fin décembre 2013, 790 enfants suivis 
par le CICR étaient toujours en attente 
de retrouver leurs proches. Ils vivent 
dans des centres de transit ou en familles 
d’accueil sur tout le territoire.

Au Nord et Sud-Kivu, afin de préparer au 
retour chez eux 1’500 enfants ancienne-
ment enrôlés auprès des forces et groupes 
armés et de les sensibiliser au risque de 
nouvel enrôlement, le CICR a organisé des 
sessions dans les centres de transit où ils 

sont hébergés temporairement. Dans 4 localités, le CICR a 
organisé des ateliers pour sensibiliser et responsabiliser les 
chefs communautaires à l’accueil et à l’acceptation de ces 
enfants. Il a soutenu 9 associations locales offrant à ces en-
fants des activités favorisant leur stabilité socioéconomique 
au sein de leurs communautés.  De plus, en coopération avec 
la CRRDC des activités récréatives ont été proposées à tous 
les enfants de ces communautés pour favoriser l’intégration 
sociale de ces mineurs.

Améliorer les soins de santé

Le CICR a poursuivi son assistance régulière à 17 dispensaires 
de prisons à travers le pays ainsi qu’à 8 centres de santé et 
4 hôpitaux, au Nord et Sud-Kivu, où les populations les plus 
vulnérables ont accès aux soins de santé primaires et secon-
daires. Au Nord et Sud-Kivu, il a également :

•	 évacué 182 blessés de guerre et 74 malades. Les deux équipes 
chirurgicales du CICR qui travaillent en collaboration avec le 
personnel de l’hôpital Ndosho (à Goma) et de l’hôpital géné-
ral de référence (à Bukavu) ont opéré près de 460 blessés de 
guerre, civils ou militaires. Certains blessés graves ont requis 
des opérations successives étalées sur plusieurs mois;

•	 organisé 26 séances de formation à la prise en charge des 
blessés de guerre au profit du personnel médical de 2 
établissements hospitaliers. Par ailleurs, 126 membres de 
groupes armés ont été formés aux premiers secours;

•	 fourni une assistance en médicaments et matériel à 6 
centres de santé pour faire face aux urgences médicales;

•	 soutenu, dans le Nord et le Sud-Kivu, 39 maisons d’écoute 
qui ont accueilli plusieurs milliers de victimes (hommes et 
femmes) de violences, notamment sexuelles ;

•	 encadré 6 conseillers psychosociaux, et formé 6 nouveaux, 
qui ont suivi 430 victimes de violences en Province Orientale. 



FAITS ESSENTIELS I janvier - dEcembre 2013   3

Le CICR a organisé, avec l’implication d’agents communau-
taires, des séances de sensibilisation (pièces de théâtre, etc.) 
au profit de plus de 1’200 personnes en vue d’informer la po-
pulation sur les signes de traumatismes liés à la violence, le 
danger et les conséquences de la stigmatisation des victimes;

•	 fourni des services de réadaptation physique à 773 blessés 
de guerre, civils et militaires, incluant l’appareillage avec 
des prothèses et des orthèses ainsi que la donation de 
cannes anglaises et des tricycles.

Subvenir aux besoins essentiels

Le CICR intervient pour maintenir ou rétablir les moyens de 
subsistance permettant aux familles affectées par les conflits 
armés de couvrir leurs besoins essentiels. Il s’agit d’aider les 
plus vulnérables d’entre elles, en particulier celles qui sont 
déplacées ou qui rentrent chez elles. Les volontaires de la 
Croix-Rouge de la RDC participent aux distributions d’assis-
tance organisées par le CICR.

En 2013 :
•	 près de 239’000 personnes ont reçu des articles ménagers 

essentiels dans les provinces du Nord et Sud-Kivu, du  
Katanga ainsi qu’en Province Orientale;

•	 plus de 279’000 personnes ont reçu des vivres au Nord et 
Sud-Kivu ainsi qu’en Province Orientale;

•	 230’000 personnes ont reçu des semences vivrières ou 
maraîchères et des outils, ou ont bénéficié d’un appui pour 
réhabiliter leurs étangs piscicoles au Nord et Sud-Kivu ainsi 
qu’en Province Orientale.

 
De plus, 3’000 détenus ont été alimentés (en moyenne 
chaque mois) à travers le pays grâce à un programme d’assis-
tance nutritionnelle. Par ailleurs, plus de 700 détenus atteints 
de malnutrition sévère ont reçu une assistance nutritionnelle 
thérapeutique alors que d’autres ont vu leur régime alimen-
taire amélioré par des légumes cultivés dans les jardins pé-
nitenciers de la prison de Buluo au Katanga et du centre de 
détention d’Osio en Province Orientale.

Assurer l’accès à l’eau et améliorer 
l’assainissement

Le CICR travaille avec les structures nationales spécialisées 
pour s’assurer que les populations aient un meilleur accès à 
l’eau potable. Le CICR collabore ainsi avec la Regideso, le Ser-
vice National d’Hydraulique Rural (SNHR) et la Croix-Rouge 
de la RDC. De plus, en milieu rural, le CICR associe les comi-
tés d’eau locaux dans la définition, la réalisation et la mainte-
nance de projets. Il a :

•	 amélioré l’accès à l’eau potable de 266’600 personnes en 
milieu rural dans le Nord et Sud-Kivu ainsi qu’en Province 
Orientale;

•	 poursuivi ses travaux d’amélioration du réseau de distribu-
tion d’eau de la ville de Goma, en particulier grâce à deux 

nouvelles stations de pompage. Une fois tous les travaux 
achevés, 500’000 habitants de la ville auront accès à l’eau 
potable;

•	 réhabilité les cuisines, l’approvisionnement en eau potable 
ainsi que des installations sanitaires dans 9 prisons du pays 
abritant 13’000 détenus.

Coopérer avec la Croix-Rouge de la RDC 

Dans le cadre du partenariat opérationnel avec la CRRDC, au 
cours de l’année 2013, le CICR a :

•	 apporté un soutien financier au siège national ainsi qu’à 5 
branches situées au Nord et Sud-Kivu, en Province Orien-
tale, au Katanga et au Kasaï occidental. Le CICR a également 
contribué activement au processus de redynamisation de 
la CRRDC, y compris pour qu’elle dispose de nouveaux statuts;
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•	 fourni à la CRRDC au Nord et Sud-Kivu, en Province Orien-
tale, au Katanga et au Kasaï occidental du matériel pour ré-
pondre aux urgences et recueillir des dépouilles mortelles;

•	 formé en secourisme près de 500 volontaires et fourni du 
matériel dont 300 trousses de premiers secours; 

•	 appuyé les branches du Nord et du Sud-Kivu et de la Pro-
vince Orientale dans la réhabilitation des sources d’eau 
dans une douzaine de villages.

Promouvoir le droit international 
humanitaire

Le CICR a poursuivi ses efforts visant à faire connaître les 
normes du droit international humanitaire (DIH) et son action 
humanitaire, impartiale, neutre et indépendante. Le public 
principal pour ces séances d’information ou de formation sont 
les membres des FARDC, de la police et de groupes armés.

Au cours de l’année 2013, le CICR a organisé et animé des 
séances de diffusion pour :

•	 7’500 membres des forces armées et de sécurité du Nord et 
Sud-Kivu, du Katanga, du Kasaï occidental, de la Province 
Orientale et de Kinshasa. Ces séances sont interactives 
grâce à l’étude de cas concrets adaptés au contexte local;

•	 de membres de groupes armés dans l’est de la RDC. 

•	 Des actions de sensibilisation ont également été menées 
auprès de hautes autorités militaires, d’une centaine de 
membres des autorités civiles et de plus de 4’400 membres 
de la société civile dans l’est du pays, au Kasaï occidental et 
à Kinshasa. 

•	 Dans le but de développer une communauté d’intérêt pour 
le DIH au sein des milieux académiques, le CICR a organisé 
deux table-rondes sur le DIH réunissant 17 professeurs des 
universités de Kinshasa et Bukavu. D’autre part, le CICR en-
tretient des relations médias dans le but de faire connaître 
et respecter son action humanitaire, neutre, impartiale et 
indépendante.

Délégation du CICR en RDC 
32, avenue Papa Iléo (ex av. des Cliniques)
B.P. 7325 KIN 1, Kinshasa,
Commune de la Gombe 
T +243 81 700 60 61 / 81 717 24 59 
E-mail : kin_kinshasa@icrc.org 

Sous-délégation de Bukavu - Sud-Kivu 
21, avenue Patrice Emery Lumumba 
Commune d’Ibanda 
T +243 81 036 68 13 / +243 99 801 80 11 
E-mail : buk_bukavu@icrc.org

Sous-délégation de Goma - Nord-Kivu 
140/7, avenue des Grévilléas 
Quartier Volcan 
T +243 81 036 70 04 / 99 801 80 10 
E-mail : gom_goma@icrc.org
www.cicr.org
© CICR, février 2014

Crédit photos CICR

Sous-délégation de Kisangani 
Province Orientale 
32, avenue Général Mulamba 
Commune de la Makiso 
T +243 81 200 33 86 / 99  290 69 61 
E-mail : kii_kisangani@icrc.org

Sous-délégation de Lubumbashi - Katanga 
2, avenue Koni 
Quartier Makomeno 
T +243 81 031 64 44 / 81 899 68 44 
E-mail : lub_lubumbashi@icrc.org
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